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A. 1 Naissance de Moïse 
 Lire :  Ex 2,1-10 et la note c de la BJ. 

Remarquer : 1) que ce récit appartient au genre littéraire des enfances merveilleuses comme celles de 
Joseph, Samson, Samuel, David, Jésus, Jean Baptiste, et, dans le monde gréco-latin, de 
Rémus et Romulus, Héraklès (Hercule) etc ;  
2) que son principal modèle est celui de Sargon d'Agadé en Mésopotamie. 

S'interroger :  dans quel milieu et à quelle époque peut-on penser que le récit de la naissance de Moïse a été 
composé ? pour qui ? et quelle image de Moïse propose-t-il ? 

 
A. 2 Vocation de Moïse 
 Lire :   Ex 3,1-12; Jr 1,1-10; Is 6,1-13; et comparer avec Nb 12,6s; 18,18; Dt 34,10. 

Remarquer : que le récit de la vocation de Moïse reproduit le schéma classique de la vocation des prophètes; 
que des traditions (récentes) donnent Moïse comme soit un prophète, soit le type des 
prophètes, soit plus qu'un prophète. 

S'interroger :  Moïse a-t-il été historiquement un prophète (nabi) ou a-t-il été présenté comme tel par une 
certaine tradition ? en ce cas, pourquoi ? 

 
A.3 Fléaux ou signes 
 Lire :   en survol Ex 7-10; Ez 14,14-23; Lv 26,14-26. 
 Remarquer : 1) que le mot plaie n'apparaît qu'à Ex 9,14 ; 
   2) que signe est plus fréquent (v.g. Ex 4,8.9.17.27.34 ; 

3) que la formule "afin que tu saches que je suis Yahvé" est particulièrement fréquente chez Ez ; 
   4) qu'on trouve en Lv 26 et Ez 14 des listes de châtiments. 
 S'interroger : 1) les "plaies" d'Égypte sont-ils des événements récurrents et naturels en ce pays ? 

2) ou des événements singuliers réellement provoqués par Moïse et Aaron avant une certaine 
sortie d'Égypte ? ou des signes comme ceux dont parlent les traditions tardives de Lv et Ez ? 

 
A.4 Pâque 
 Lire :   la note e de BJ à Ex 12; puis Dt 16,1-8 et 2R 23,21-23. 

Remarquer :  1) que la Pâque était à l'origine "un rite de passage", une fête de nomades pasteurs, célébrée 
au début de l'année de printemps avant la transhumance;  

  2) que la Pâque ne fait pas partie, selon Ex 23,14-19, des plus anciennes fêtes de pèlerinage ;  
  3) que son institution fut une innovation de Josias. 

S'interroger : les récits et lois d'Ex 12-13 sont-ils historiques ou "poétiques" ?  
Sont-ils antérieurs ou postérieurs à la réforme de Josias en -622 ?  
Est-ce alors seulement que la Pâque a été rattachée à l'exode et chargée d'un sens nouveau ? 

 
A.5 Traversée de la mer 
 Lire :   Ex 14,15-31 et tout le chapitre 15. 
 Remarquer : 1) qu'il y a un récit et un hymne de louange ; 

2) que le récit est composite et fusionne deux traditions différentes, J et P ;  
qu'en Mésopotamie, le dieu Mardouk lui aussi assèche la terre inondée au printemps et tue 
Tiamat. 

 S'interroger : le récit est-il une historicisation d'une confession de foi ? 
 
A.6 Manne 
 Lire :   Ex 16 et la note d de la BJ. 

Remarquer :  qu'aujourd'hui encore, en juin, et surtout en deux wadis de la presqu'île du Sinaï, un Bédouin 
peut amasser deux kilos de "manne" par jour ; que c'est là le produit de deux insectes connus. 

S'interroger : quelle idée le conteur a-t-il voulu communiquer par ce récit de miracle ? pourquoi l'a-t-il étendu à 
toute la durée du séjour au désert ? 
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A.7 Sinaï 
 Lire :   Ex 3,1; 19,1-3,11 ; Jg 5,4. 

Remarquer : qu'il y a trois expressions différentes au moins (plus quelques expressions mixtes) :  
Sinaï, Horeb, montagne de Dieu ; que le Sinaï est situé par Jg 5 en Édom ;  
que le Dt n'emploie que le mot Horeb. 

S'interroger : où était situé le Sinaï où Yahvé a donné la Loi à Moïse ? et était-il bien situé quelque part ? 
 
A.8 Décalogue 
 Lire :   Ex 20 ; Os 4,2 et Jr 7,9 ; puis Jr 2,28 et 11,13 et Ex 8,10 ; enfin Is 40,18-20; et 44,9-20 ? 

Remarquer :  qu'Osée et Jérémie ont à part les quatre commandements de solidarité tribale (5-8) ;  
que, jusqu'à Jérémie et Ézéchiel, il y avait beaucoup de dieux en Israël ;  
que la polémique contre les idoles date de l'exil ou peu avant ;  
que l'institution du sabbat (voir note b à Ex 20,8) n'a été vraiment importante qu'après l'exil. 

S'interroger :  quel sens peut-on donner à l'expression "législation mosaïque" ? 
 
A.9 Alliance 
 Lire :   Ex 34,10.17; 24,3.7; 19,5. 

Remarquer :  que, dans ces trois passages, il est fait allusion à une alliance ; que la critique littéraire attribue 
ces passages respectivement à J, E (ou D) et à P; et que, selon L. Perlitt, l'idée d'alliance n'a 
été vraiment acclimatée en Israël qu'au temps de l'empire néo-assyrien (9e – 7e siècles) et à la 
fin de la monarchie en Israël (Juda). 

S'interroger :  y a-t-il eu une alliance mosaïque ? à quel moment s'est-on mis à parler de la sorte ?  
et comment se fait-il que trois traditions différentes aient "canonisé" cette idée ?  
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